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Évangile (Mt 2,1-12) 
1 Jésus était né à Bethléem en Judée, 
au temps du roi Hérode le Grand. Or, voici que des 
mages venus d’Orient arrivèrent à Jérusalem 
2 et demandèrent : « Où est le roi des Juifs qui vient de 
naître ? Nous avons vu son étoile à l’orient et nous 
sommes venus nous prosterner devant lui. » 
3 En apprenant cela, le roi Hérode fut bouleversé, 
et tout Jérusalem avec lui. 4 Il réunit tous les grands 
prêtres et les scribes du peuple, pour leur demander où 
devait naître le Christ. 
Ils lui répondirent : 5 « A Bethléem en Judée, car voici 
ce qui est écrit par le prophète : 6 Et toi, Bethléem, terre 
de Juda, tu n’es certes pas le dernier parmi les chefs- 
lieux de Juda, car de toi sortira un chef, qui sera le 
berger de mon peuple Israël. » 
7 Alors Hérode convoqua les mages en secret pour leur 
faire préciser à quelle date l’étoile était apparue ; 8 Puis 
il les envoya à Bethléem, en leur disant : « Allez vous 
renseigner avec précision sur l’enfant. Et quand vous 
l’aurez trouvé, venez me l’annoncer pour que j’aille, moi 
aussi, me prosterner devant lui. » 
9 Après avoir entendu le roi, ils partirent. Et voici que 
l’étoile qu’ils avaient vue à l’orient les précédait, 
jusqu’à ce qu’elle vienne s’arrêter au-dessus de l’endroit 
où se trouvait l’enfant. 
10 Quand ils virent l’étoile, ils se réjouirent d’une très 
grande joie. 11 Ils entrèrent dans la maison, ils virent 
l’enfant avec Marie sa mère ; et, tombant à ses pieds, 
ils se prosternèrent devant lui. Ils ouvrirent leurs 
 
coffrets, et lui offrirent leurs présents : de l’or, de 
l’encens et de la myrrhe. 
12 Mais, avertis en songe de ne pas retourner chez 
Hérode, ils regagnèrent leur pays par un autre chemin. 
HOMÉLIE 
Trois Mages du XX siécle. 
Les Mages de l’Evangile de Mathieu que nous venons 
de lire sont des personages toujours actuels. Non pas 
dans le langage phaintesiste habillés comme rois sur 
ses dromedaires des crèches de Noël, mais de réels 
personnes de nos temps qui ont fait un parcour 
mémorable jusqu’à la rencontre avec Jésus-Christ. 
Il y en a beaucoup, bien sûr, mais je vous présente 
brievement trois magnifiques écrivains qui, comme les 
Mages, ont fait un long et important chemin de 
conversion. 
Le Roi Melchior est une femme norvegiène, Sigrid 
Unset, morte en 1949 à 65 ans, prix Nobel de literature 
en 1928. J’ai été très touché en lisant sa brieve 
biographie. Son père étant mort elle commence à 
travailler dans un bureau de fabrique, et la nuit elle écrit, 
avec sa formation littéraire et archéologique, des 
romans qui vont saisir le publique norvegien. 
À travers une vie sentimentale et familière 
mouvementée elle découvre la foi catholique, qui 
choque avec le protestantisme norvégien. 
 
Sigrid Undset participe avec fougue aux débats de la 



société norvégienne. Elle relève les premières 
conséquences de la Grande Guerre, une perte 
démesurée des repères moraux. Elle déplore une 
dégradation morale planétaire. Elle entre à l’Église 
catholique vers 1925. Elle multiplie études, essais et 
écrits polémiques pour défendre sa conception 
catholique du monde. 
Elle s&#39;oppose à l&#39;idéologie nationale-socialiste dès 1931, 
sera contre le régime filo fasciste puis nazi de Quisling. 
Se sait fichée par les forces policières du parti au 
pouvoir et se voit recommander d&#39;échapper à l&#39;emprise 
allemande. Suit sans illusion l&#39;exode suggéré vers la 
Suède franchissant les montagnes en partie enneigées, 
d&#39;abord en voiture puis en traineau et en ski. Elle 
entreprend un voyage continental vers l&#39;est en passant 
par l&#39; URSS puis embarquant à Vladivostok  gagne le 
Japon pour finalement parvenir aux États-Unis en 1941. 
A New York sera la leader de la Norvège libre. 
Profondement catholique, elle meurt en 1949. Ce roi 
Melchion apporte l’or à Jésus. Ses livres sont traduits 
en français. 
Le Roi Gaspard est un bon écrivain français, Paul 
Bourget (+1935 à Paris), peut-être moins connu 
aujourd’hui, mais qui a fait un remarquable parcours de 
 
l’incroyance à la foi. Pendant sa jeunesse il était 
convaincu du positivisme athée, puis il s’est ouvert 
vers “L’Inconnaissable”. À la fin il avec un acte de 
profonde humilité, à Dieu. En cela il rejoint nos braves 
Mages de l’Évangile, qui étant de grands Sages, se 
sont humiliés devant l’Enfant de Bethléem. Ils entrèrent 
dans la maison, ils virent l’enfant avec Marie sa mère ; 
et, tombant à ses pieds, ils se prosternèrent devant lui. 
L’humilité est la grande porte par laquelle nous 
recevons Dieu. L’humilité est le trésor de l’encens. 
Le Roi Balthazar de notre temps est un bon 
romancier anglais, Gilbert Keith Chesterton (+1936). 
Cet écrivain revient en vogue dans les milieux 
catholiques français, non seulement par les romans 
policiers du Père Brown. Profondement anglais, et 
devénu profondement catholique on voit en lui l’homme 
qui a fait un pélèrinage et nous aporte pour l’Enfant 
Jésus la Myrrhe de l’humour. 


